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Problème n°1 : Chimie Mines PSI 2025 (extrait) 

Q1- Comme on le voit sur la classification périodique fournie, le nombre d’électrons de 

valence est de : 

3 pour le bore, 5 pour l’azote, 1 pour l’hydrogène, puisque ce sont les nombres 

d’électrons de leur couche externe. 

Q2- La structure de Lewis de la borazine est donnée ci-contre. 

Pour l’obtenir, on compte les électrons de valence, puis on divise par deux pour avoir 

le nombre de doublets : 
3×3+3×5+6×1

2
= 15. 

Q3- D’après la méthode VSEPR, puisqu’il n’y a pas de doublet non liant, la géométrie est plane triangulaire autour du 

bore (structure type AX3E0), et la géométrie est tétraédrique autour de l’azote (structure type AX3E1). 

Q4- Comme l’azote est à droite du bore dans la classification périodique, tout en 

étant dans la même ligne, c’est l’azote qui est le plus électronégatif. 

Q5- La maille du nitrure de bore est ci-contre. Vu qu’il y a peu de différence 

d’électronégativité entre le bore et l’azote (ils sont proches dans la classification), 

on peut s’attendre à une liaison covalente. Mais l’énoncé aurait dû apporter plus 

d’informations. 

 

Q6- Il y a 4 atomes de bore (8/8+6/2), et 4 atomes d’azote dans la maille. Les 

coordinences, c’est-à-dire les nombres de plus proches voisins sont :  B/N = [4]   ;    N/B = [4] 

 On pourrait ajouter les coordinences entre atomes de même nature : B/B = [12]   ;    N/N = [12] 

Q7- Comme il y a contact bore-azote, 
𝑎√3

4
= 𝑟𝐵 + 𝑟𝑁, d’où 𝑎 =

4

√3
(𝑟𝐵 + 𝑟𝑁) ≃

16

7
× 150 = 0,34 nm  

Q8- Masse volumique : 𝜌 =
4(𝑀𝐵 +𝑀𝑁) 

𝑁𝑎 𝑎3 ≃
2∗(11+14)×10

3×0,343 = 4.103 kg. m−3  

 

Problème n°2 : e3a PSI 2025 (extrait) 

En noir, le corrigé officiel publié sur le site e3a, en bleu, mes remarques personnelles 

 

(               ) 
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Remarque : l’énoncé aurait dû préciser que la lentille correctrice était quasiment contre l’œil.  

 

 

 

Remarque : le coefficient 1,2 dans la formule donnant 𝜃 ne me semble pas exigible. Et le diamètre de la 

pupille n’est pas fourni. En plus, il est variable, et peut être estimé à 1,5 mm sur la figure 1. J’aurais écrit : 

en ordre de grandeur, 𝜃 ≃
𝜆

𝑎
≃

0,6.10−6

1.5 .10−3 ≃ 4.10−4 rad. Et alors, la réponse est : oui, le pouvoir séparateur est 

déterminé par la diffraction ! 
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Problème n°3 : ENAC EPL 2017 (extrait) 

 

 


